
                                           
                                     LETTRE DU PÈRE THOMAS HIEN
                                                                                                                        Ferme école, le 14 février 2014                                                

                               Chers amis de Cabuso,                                                                                                     
   Avec le changement  climatique, c'est dans la chaleur du mois de février que je viens 
vous transmettre celle de nos cœurs à travers notre bonjour.
   Est-ce la chaleur de votre Amour envers la ferme-école qui a évacué le froid  qui nous 
mordait à cette période dans notre région? Je pense bien que Oui! Alors, au nom du 
personnel formateur, des élèves fermiers et en mon nom personnel, soyez remerciés pour 
vos sacrifices et votre engagement à mes côtés.
   Les élèves fermiers ayant fini leur formation, ont regagné leurs familles respectives le 15 
décembre 2013. Une somme forfaitaire a été allouée à chacun des 6 élèves en plus du 
transport qui a été assuré par la ferme. Le montant octroyé peut paraître très insignifiant 
mais il peut leur permettre de se doter de deux moutons, chèvres ou porcs de race locale. 
Chaque élève a aussi reçu un coq et une poule afin de lancer sa basse-cour.
   A la suite, six nouveaux élèves ont intégré notre structure. Il était prévu l'accueil de dix 
fermiers. Mais à la dernière minute, quatre se sont désistés.
  Quant au personnel, j'ai connu le départ de ma propre cuisinière, Pauline Hien, d'une 
cuisinière des élèves, d'un berger, du gardien et de l'agent technique d'élevage. Et comme 
c'étaient des départs préparés, nous avons trouvé des remplaçants. C'est pourquoi, le 
budget de décembre a connu une augmentation.
  Que dire de la campagne agricole 2013? Les pluies nous ont été défavorables. 
Néanmoins, certaines de nos productions ont eu des rendements meilleurs. C'est le cas du 
riz (2,5 tonnes sur une superficie de 3/4 d'hectare). Le haricot, le piment, le sorgho ont 
beaucoup produit. Les tubercules ont eu un faible rendement. Le maïs a été moyen. S'il 
faut être honnête, comparativement à 2012, il y a une nette progression. Aussi, je constate 
que si nous disposions d'un tracteur, la ferme-école pourrait atteindre l'autosuffisance 
alimentaire et même être autonome.
   A la fin de ce mois, j'envisage un voyage sur la France afin de profiter d'un mois de 
congés avec l'espoir de présenter l'un ou l'autre projet: problème d'eau à la ferme. Il y a 
des jours, nous n'avons pas d'eau au forage. Il faut user de la patience pour cueillir une 
eau trouble. J'ai dû faire conduire les troupeaux de bœufs et de moutons dans un autre 
village où il y a beaucoup plus d'eau. 
   Sur le site, nous avons rassemblé la paille de riz pour aliments bétail et le bas-fond est 
encore verdoyant, offrant de beaux pâturages.
   Afin d'aider les élèves fermiers dans leur formation sur le jardinage, nous avons installé 
un système d'arrosage de goutte à goutte. Par ce procédé on économise, le temps 
d'arrosage, l'eau et, les plantes sont les grandes bénéficiaires. Malheureusement, le 
problème d'eau nous empêche de faire une grande superficie de légumes. Les kits acquis 
ont été en partie subventionnés par l’Etat burkinabè.
   Chers amis de Cabuso, je vous réitère le remerciement de tous ceux qui vivent dans la 
ferme. La situation financière est partout difficile. Je prie pour que la bonté de Dieu se 
manifeste dans le vie de chacun de nous.
   A vous nos salutations de tout cœur.
.  Je vous embrasse.
                                                                                                         Abbé Thomas Hien, 
directeur 
(S’il n’y a pas de problème de visa, le père Thomas devrait arriver à la mi Avril.)
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